
« LA CROISSANCE ECONOMIQUE EST ELLE TOUJOURS BENEFIQUE ? » 
 
 
Depuis toujours, l’ensemble des économistes ont reconnu la valeur de la croissance économique, essentielle à la 

société. Marx a notamment affirmé que l’origine du capitalisme (propriété privée, salariat, accumulation du capital) aurait 
permis à la société de l’époque de sortir de la féodalité. Mais qu’est ce qu’est réellement la croissance économique ? Elle 
est définissable comme une augmentation sur une longue période de la production des biens et services. Même  si les 
économistes ont admis sa valeur, est elle pour autant, comme le demande le sujet, toujours bénéfique ? L’expression 
« toujours bénéfique » voudrait donc dire que la croissance économique n’a jamais d’inconvénients. Il est certain que la 
croissance est nécessaire au développement (transformation sur  une longue période des structures démographiques, 
économiques, sociales et mentales), voire même indispensable, mais pas suffisante. Ainsi il faut démontrer que la 
croissance économique n’est pas toujours bénéfique et montrer dans quels cas elle est bénéfique et dans lesquels, elle  ne 
l’est pas, qu’elle a aussi des points négatifs. Pour répondre au sujet « la croissance économique est elle toujours 
bénéfique ? », il s’agira de montrer que la croissance économique a des aspects positifs, mais aussi d’étudier les limites 
néfastes sur la société et son milieu. 

 
 
I) La croissance économique est très souvent bénéfique pour la société. 
 
On peut séparer cet axe en deux sous parties, l’une prouvant que la croissance économique permet une hausse du 

niveau de vie et l’autre prouvant qu’elle réduit la pauvreté. 
 
I.1) En effet l’augmentation de la croissance permet une élévation du niveau de vie. 
 
En premier lieu, on peut constater que la croissance est recherchée pas tous. ‘‘Les économies développées 

semblent dopées à la croissance.’’ ‘‘La croissance est synonyme de progrès ou condition nécessaire à tout progrès.’’ Si la 
croissance augmente, on constate des gains de productivité permettant d’augmenter les salaires, de baisser les prix ou 
d’augmenter les profits. Le pouvoir d’achat ainsi que le niveau de vie général s’élèvent. ‘‘Une forte croissance serait donc 
le moyen incontournable du bonheur.’’ La société peut ainsi plus consommer, augmentant la croissance de production, 
par conséquent les gains de productivité. On rentre ainsi dans un cercle vertueux. 

De plus, on constate également que plus la croissance d’un pays est élevée et plus ce pays est développé. Le PIB 
par habitant en dollars au Niger est de 753 et de 31 872 aux Etats-Unis. Soit une différence énorme de 31 119 dollars par 
habitant ! (plus de 41 fois plus) Cette différence de croissance se retrouve également dans le développement des pays. 
L’IDH au Niger est de 0,274 et aux Etats-Unis de 0,934. On observe ces inégalités dans l’espérance de vie (44,8 ans au 
Niger contre 76,8 aux Etats-Unis) dans le taux d’alphabétisation des adultes ou encore dans le taux de scolarisation. (16% 
au Niger et 95% aux Etats-Unis) 

On peut ainsi remarquer que la croissance a un lien avec le développement et qu’elle est indispensable au 
développement. Plus la croissance augmente (ici le PIB par habitant) et plus le développement s’élève en conséquence 
(mesuré par l’IDH). 

 
I.2) En outre l’augmentation de la croissance permet également de réduire la pauvreté 
 
En effet si la croissance est faible ou inexistante on constate que le taux de chômage, à l’inverse, augmente. Ainsi 

la croissance réduit le chômage car elle permet aux entreprises de créer des emplois, d’investir plus et de créer de 
nouvelles usines de fabrication ou d’autres nouveaux sites. 

Par ailleurs, la croissance réduit la pauvreté, car on remarque que plus la croissance est rapide plus la proportion 
de pauvres (revenus inférieurs à 2$ par jour) est faible. -18,3 points de pourcentage dans les pays à bas revenu à 
croissance très rapide contre seulement -0,4 points de pourcentage dans les pays à croissance négative à bas revenu. 

 
Ainsi le voit-on, la croissance permet une élévation générale du niveau de vie et de la qualité de vie mais aussi de 

réduire la pauvreté. Cependant la croissance économique a aussi des limites, des points négatifs. 
 
 
II) Néanmoins, elle a aussi des limites néfastes sur la société et son milieu. 
 
On peut séparer cet axe en deux sous axes, l’un montrant les limites sur l’environnement, l’autre montrant les 

limites humaines. 
 
II.1) Ainsi, la croissance provoque des conséquences néfastes pour l’environnement. 
 



En effet, on peut observer que plus le pays a une forte croissance et plus son empreinte écologique c'est-à-dire la 
surface de la planète (en hectares) dont cette population dépend compte tenu de ce qu’elle consomme, est importante. 
Pour exemple, les Etats-Unis ont un PIB par habitant de quasiment 35 000 dollars et son empreinte écologique par 
habitant est de presque 10 hectares alors que pour l’Inde ou la Chine ayant un PIB par habitant situé entre 0 et 5 000 
dollars, leurs empreintes écologiques se situent entre 0 et 2 hectares par habitant. Il faut savoir qu’à ce rythme, il faudrait 
5 planètes pour les américains, 3 pour les français et 1,2 pour le Monde.  

De plus, cette surexploitation des ressources terrestres entraîne de nombreuses conséquences, dramatiques pour la 
planète. On observe des dérèglements des climats, des écosystèmes, des catastrophes naturelles (tsunami en Indonésie), 
réchauffement de la planète, fonte des glaces, l’effet de serre, émission de CO2, de carbone, excès de la consommation 
d’énergie… Ainsi la croissance entraîne pollutions et autres déséquilibres climatiques. 

 
II.2) De plus, l’augmentation de la croissance provoque des limites humaines. 
 
Premièrement, on constate une mauvaise répartition des richesses, en effet 80% des richesses sont utilisées par 

seulement 20% de la population mondiale, c'est-à-dire que la croissance augmente les richesses des pays riches et 
diminuent celles des pauvres. Ainsi cela provoque un renforcement du sous-développement des pays sous-développés. 

De plus, ‘‘ce n’est que lorsque l’appareil productif est très développé qu’une société riche peut se permettre 
d’offrir à chacun des individus la possibilité de s’épanouir pleinement dans son travail et dans ses loisirs.’’ 

Pour finir, ‘‘l’effet rebond’’, maintenant les voitures sont moins polluantes qu’avant mais aujourd’hui, beaucoup 
plus de voiture sont en circulation par rapport à avant. 

 
 
Pour conclure, la croissance économique a certes des points positifs (et bénéfiques) mais aussi des points 

négatifs,… 
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